
A écouter: 
Episode 3 du podcast «Echange d’informations 
entre l’inséminateur et l’agriculteur»

Dans un nouvel épisode du podcast sur la-vache-fertile.ch, 

nous disons pourquoi il est important que l’agriculteur et l’insémi-

nateur se transmettent les informations sur la vache à inséminer.
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Transmettre les informations  
importantes
Plus le technicien inséminateur a d’informations sur la vache, et meilleur  
sera le résultat de l’insémination. Si l’éleveur ne peut être présent au moment  
de l’insémination, il devrait laisser un mot avec les informations clés.

Tweety en est certaine: si la communication entre l’agriculteur et 
l’inséminateur est bonne, l’insémination a plus de chances d’aboutir.
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jbg. La vache Tweety a vêlé il y 
a environ quarante jours. Elle a 
manifesté de vagues signes de 
chaleurs récemment. Etant donné 
qu’elle n’a jamais eu de chaleurs 
très expressives par le passé et 
qu’elle met un certain temps avant 
d’être gestante, l’éleveur n’a pas 
voulu attendre trop longtemps et 
a décidé de la faire inséminer, et 
ce malgré des problèmes méta­
boliques en début de lactation.

Un petit mot

Tweety raconte: «Le jour où j’étais 
en chaleurs, l’agriculteur devait 
épandre du lisier. Il voulait abso­
lument terminer ce travail et n’a 
donc pas pu attendre le technicien 
inséminateur. Il m’a attachée avec 
un licol dans ma logette et a laissé 
un petit mot à l’inséminateur dans 
le classeur avant de sauter dans 
son tracteur. J’ai attendu patiem­
ment l’arrivée de l’inséminateur, 
qui est venu vers midi. Il a rapide­
ment jeté un œil sur mes marques 
auriculaires et est retourné à sa 
voiture pour revenir quelques ins­
tants plus tard avec l’instrument 
d’insémination chargé.

Au téléphone

Lorsque l’inséminateur a palpé 
mon utérus avant de déposer la se­
mence, j’ai entendu un petit cri de 
surprise. Il a poursuivi l’insémina­
tion et vers la fin, il s’est exclamé 
‹ça alors!› Il m’a ensuite détachée 
et a pris son portable pour appe­
ler l’éleveur. ‹Salut Jacques, a-t-il 
dit dans l’appareil, je crois que 
Tweety a une infection, mais je 
ne l’ai remarqué qu’au moment où 
j’ai poussé le piston. Il y avait du 
pus dans les glaires et l’utérus est 
plutôt grand. Ça ne fait pas long­
temps qu’elle a vêlé, on dirait?› 
L’agriculteur a répondu quelque 
chose. ‹Oui, qu’elle soit en cha­
leurs est un bon signe, ça aide au 

nettoyage de la matrice, a répondu 
l’inséminateur, mais je la montre­
rais quand même au vétérinaire. Et 
je ne sais pas si la vache va prendre 
cette fois-ci... désolé!› Il a de nou­
veau écouté l’agriculteur à l’autre 
bout du fil. ‹Oui, c’est dommage, 
a-t-il alors dit, si j’avais connu la 
date du vêlage et su qu’elle n’était 
pas au top pendant la phase de 
démarrage, je l’aurais examinée 
de plus près avant de décongeler la 
paillette. Ce serait super si j’avais 
toutes ces informations avant de 
commencer.»

De précieux échanges 

Et que souhaiterait Tweety? Elle 
comprend bien que pour qu’une 
insémination soit réussie, l’agri­
culteur et l’inséminateur doivent 
d’abord échanger des informations 

sur la vache à inséminer, surtout 
si celle-ci a des antécédents. Ces 
informations permettent d’évaluer 
correctement l’aptitude à l’insé­
mination de l’animal, de conseil­
ler le client de manière adéquate 
et de lui éviter des coûts inutiles. 
Quelques questions suffisent en 
général à l’inséminateur pour avoir 
les informations utiles. Lors d’une 
insémination première, on lui fait 
savoir comment s’est déroulé le 
vêlage, s’il y a eu des problèmes 
durant la phase de démarrage et 
quels signes de chaleurs ont été 

observés récemment. Selon les 
réponses, il peut décider d’exami­
ner la vache avant l’insémination 
pour mieux évaluer les chances de 
succès de celle-ci. 

Evoquer les problèmes

Si l’agriculteur ne peut pas être 
présent à l’arrivée du technicien 
inséminateur pour lui donner les 
informations nécessaires, il faut 
absolument qu’il les note sur la 
fiche du classeur. En plus des in­
formations standard (quel animal 
doit être inséminé, son emplace­
ment, le nom du taureau dont il 
souhaite la semence), il faut évo­
quer les antécédents de la vache et 
les problèmes survenus, car seul 
l’agriculteur connaît cet histo­
rique. Dans le cas de Tweety, il lui 
aurait suffi de noter par exemple 
«a vêlé il y a quarante jours», «a 
eu une cétose», «signes de cha­
leurs faibles» et «utérus propre?». 
L’inséminateur aurait alors exa­
miné la vache avant de préparer la 
semence. Il aurait alors constaté la 
taille et l’état de l’utérus et aurait 
probablement conseillé à l’agri­
culteur de consulter le vétérinaire 
avant d’inséminer.

Si le détenteur de l’animal ne peut assister à l’insémination, il doit 
laisser les informations suivantes:
•  Nom de la vache et no de la marque auriculaire
•  Emplacement où la vache est attachée
•  Le nombre d’IA déjà effectuées sur cette vache 
•  Le taureau souhaité
• � Les particularités: par exemple vêlage difficile, DMR trop court, 

traitements vétérinaires, autres maladies, etc.


